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LUMIERE SUR SA FAMILLE

François Joseph Feucht,
2ème classe au 1 10
Régiment d'Infanterie, a été

tué le 16 avril 1915 aux Eparges
(Meuse). Né le 14 avril 1890 à St
Symphorien/Coise, il venait
d'avoir 25 ans. C'était le fils de
Stanislas Augustin FEUCHT et
de Etiennette BADOIL,
domiciliés à St Symphorien. Son
père était coiffeur , rue Centrale.
On retrouve sa fiche de décès sur le site
de « MEMOIRE DES HOMMES » sous le
nom de FEUCHET et non de FEUCHT.
Nous avons d'ailleurs mis beaucoup de
temps à la trouver, car il n'existe pas de
Feucht parmi les Morts pour la France,
mais un seul Feuchet. Pourquoi Feuchet et
pas Feucht ?
1ère hypothèse : une erreur de
retranscription. Pourtant le mot FEUCHET
est écrit bien lisiblement en capitales. Les
fiches Mémoire des Hommes ont été
établis à partir d'autres documents,

notamment des listes fournies par les
associations d'anciens combattants des
poilus, soucieux d'établir avec précision la
liste des « Morts pour la France » pour que
les familles, les veuves notamment,
puissent percevoir leurs pensions. On peut
supposer que les personnes chargées de
ces transcriptions ont fait des erreurs, d'où
la transformation de Feucht en Feuchet.
2ème hypothèse : au moment de la
mobilisation, le service des armées aurait
donné à Feucht le nom de Feuchet pour lui
éviter de porter un nom à consonance
allemande. Un membre actuel de la famille
Feucht se souvient que son père, mobilisé
en 1940, avait parfois fait l'objet de
railleries de la part de certains camarades,
à cause de son nom.
Cette 2ème hypothèse est cependant peu
crédible puisque le 6 octobre 1915, quand
l'armée officialise la mort de François, le  6
octobre 1915, elle écrit bien FEUCHT et
non FEUCHET, ainsi qu'il apparaît dans la
retranscription sur le registre des décès
de St Symphorien, à la date du 20 mars
1916 (N° 19).
Le père de François Feucht originaire

d'Alsace, (voir page 3), a sans doute quitté
sa région après la guerre de 1870, où
comme une partie de la Lorraine, elle est
passée sous administration allemande.
Pour échapper à son administration et
notamment à l'obligation de faire son
service militaire ? Tout comme son frère
qui habitait Moyenmoutiers (Vosges) et
qu'Eugène Grange en poste dans cette
petite ville était allé voir le 3 janvier 1917.
Celui-ci lui avait raconté qu' «il avait été
emmené par les Boches qui l'avaient gardé
16 mois. »
Les registres de décès de St Sym
indiquent donc pour François Feucht : « Le
6 octobre 1915, à 14h, étant à Guyancourt
(Marne). Acte de décès de Feucht
François Joseph, né le…etc…Nous nous
sommes transportés auprès de la
personne décédée et assurés de la réalité
du décès. Décédé aux Eparges le 16 avril
1915 à 11 h. Mort pour la France.
Dressé par moi Léon Louis Auguste
Fontenay, lieutenant au 110 RI, officier de
l'état civil, sur la déclaration d'André Roy, 

"On estime à près de
quatre millions de lettres le
nombre de courriers que le
Bureau central militaire à
Paris écoule journellement
pendant la guerre."
Bruno CABANES in LAROUSSE
DE LA GRANDE GUERRE
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Suite page suivante

Il figure bien sur les trois monuments aux morts de St Sym, mais on ne le trouve pas sur le
site "Mémoire des Hommes" qui répertorie les Morts Pour la France. Du moins sous ce nom-
là. Il  figure sous celui de FEUCHET. Pourquoi ? On y apprend que, malgré ce nom à
consonnance germanique, il est bien né ici en 1890. Au cimetière, aucune stèle ne porte son
nom ni celui d'un membre de sa famille. Quand elle apprend sa mort, Marie Grange la signale
à son mari en disant de François qu'il est "le fils de ton coiffeur." Elle assistera à son service
funèbre et racontera que toute la famille y était au complet. En 2008, plus personne à St Sym
ne porte ce nom-là et bien peu de pelauds ont entendu parler des Feucht. En consultant
récemment les registres des communes de St Sym et de Chazelles, nous avons pu enfin
faire un peu de lumière sur cette famille et notamment sur le père de François qui a eu une
existence peu ordinaire. EXPLICATIONS.

François Feucht tué aux Eparges le 16 avril 1915


